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nous voici au départ d’un étrange voyage, un voyage dans le temps à la recherche de traces et de 
pierres qui parlent. Cet ouvrage est le fruit du travail acharné des membres d’une équipe constituée 
autour de Christine Rendu. Leur travail a commencé en béarn, en haute vallée d’Ossau dans le cœur 
du Parc national des Pyrénées, il y a maintenant une dizaine d’années. Le Parc national des Pyrénées 
a soutenu dès l’origine ces campagnes de fouilles, en apportant tout à la fois une aide matérielle, 
technique et financière.
Les résultats de ces recherches sont prodigieux. Jamais peut-être dans l’histoire de l’archéologie 
pastorale pyrénéenne on n’avait décrit avec autant de précision l’évolution des paysages, la construction 
d’un terroir et la formation d’une culture pastorale sur une période aussi longue.
C’est vrai que les chiffres sont vertigineux ! Les chercheurs estiment que les premières traces 
visibles d’une activité humaine sur le site d’Anéou remontent à 6 000 ans, d’autres parlent même 
de 7 500 ans !
De cette période, et jusqu’à aujourd’hui, les auteurs nous conduisent au travers du temps, avec un 
effort de simplicité et de pédagogie, en explorant des périodes de l’histoire souvent moins connues 
dans les Pyrénées comme l’Antiquité.
Ce panorama nous confirme que les hauts paysages ossalois sont, comme la plupart des territoires 
pyrénéens d’altitude, le résultat d’une interaction intime entre le milieu naturel et les sociétés qui y 
vivent, les exploitent et y travaillent avec plus ou moins d’intensité depuis des siècles.
il me semble utile de rappeler que ces paysages culturels sont au cœur des préoccupations du Parc 
national des Pyrénées parce qu’ils représentent une richesse biologique inégalée, parce qu’ils sont le 
fruit d’une culture exceptionnelle, et que l’un n’est rien sans l’autre.
ils sont tout à la fois un morceau d’histoire valléenne et une page de l’aventure humaine.
Parce que nous avons aujourd’hui des moyens qui nous permettent de porter atteinte à notre 
environnement avec une force jamais égalée dans l’histoire de l’humanité, le Parc national des Pyrénées 
se tient plus que jamais aux côtés de ceux qui souhaitent révéler au plus grand nombre l’histoire de la 
formation de ces estives. il a été, et sera toujours en capacité de valoriser et de maintenir ces savoir-
faire uniques qui sont les seuls capables de nous aider à poursuivre, dans le respect des hommes et des 
milieux, cette histoire commencée il y a plus de 6 000 ans !
Je vous souhaite un bon voyage dans le temps !
Laurent Grandsimon,
Président du Parc national des Pyrénées
Préface
Fig. 1
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Communautés, montagne et écriture
L’exemple de Sainte-Colome (XIVe-XVIIIe siècle)
Benoît Cursente
L
e pastoralisme se caractérise, dans la longue durée, 
par le déploiement de pratiques spécifiques qui 
prennent souvent l’allure d’invariants. Pourtant, les 
sociétés pastorales évoluent en corrélation étroite 
avec le mode d’organisation des sociétés et des pou-
voirs qui les englobent. Les changements contemporains 
permettent de saisir in vivo cette perméabilité du local au 
général et de l’analyser très finement. 
Pour les périodes les plus anciennes, de la Protohis-
toire au haut Moyen Âge, la mise au jour de cette conco-
mitance est plus problématique. Elle ressort surtout d’in-
dices archéologiques, parfois indirects, voire négatifs, 
comme le constat d’absence de vestiges de cabanes. 
Entre ces deux situations, il existe une période inter-
médiaire qui se laisse discerner à la fois à travers les docu-
ments écrits conservés et par les vestiges archéologiques 
récemment mis au jour. Elle correspond à la civilisation 
pastorale « classique » des derniers siècles du millénaire 
écoulé, longtemps ressentie comme intemporelle.
Cette période est inséparable d’un fait culturel essen-
tiel : l’adoption par l’ensemble des acteurs de la vie sociale 
de l’écriture comme outil. À partir du XIIIe siècle l’écriture, 
jusqu’alors réservée aux clercs et aux hautes sphères du 
pouvoir, tend à irriguer l’ensemble de la société. Ce pro-
cessus est corrélé à l’émergence des structures de l’État 
moderne qui implique un dialogue entre gouvernants et 
gouvernés. La maîtrise de l’écriture par les acteurs so-
ciaux influe sur la place qui est la leur sur l’échiquier des 
rapports de pouvoir. Elle conditionne leur capacité d’adap-
tation aux changements, et donc leur survie. 
Veut-on illustrer la profondeur des bouleversements 
que les nouveautés des modes de communication peuvent 
introduire dans une société donnée ? Il suffit de se référer 
à l’actuelle « révolution numérique » qui est une réplique, 
prodigieusement accélérée, de ce que les historiens 
de langue anglaise nomment l’âge de la « litteracy », 
processus d’acculturation qui a précédé l’alphabétisation 
généralisée1.
Vallée, besiaus *, maisons : 
précocités ossaloises de l’écriture
Pour le Béarn, cette dimension culturelle de l’histoire a 
commencé à être sérieusement éclairée par les travaux de 
Dominique Bidot-Germa qui a montré comment l’écriture 
était entrée, à la fin du Moyen Âge, dans l’univers familier 
des maisons paysannes par l’intermédiaire du réseau de 
notaires2. Or, au sein du Béarn, la vallée d’Ossau paraît se 
distinguer au premier regard par la précocité du recours à 
l’acte écrit et une meilleure conservation des documents 
originaux. Et ce tant au niveau de la vallée, des différentes 
communautés qui la composent − les besiaus −, que des 
maisons qui en constituent les cellules actives.
Fig. 1 : Folio 197r° du Livre 
Rouge d’Ossau (cartulaire B), 
composé à la fin du XVe siècle. 
Les lignes de titre à l’encre rouge 
et la lettrine initiale signalent 
l’ambition de l’ouvrage. Cet acte 
de 1457 traite de la délimitation 
du Pont-Long avec la paroisse 
de Serres-Morlaàs. On y lit 
notamment (l. 3) que le chef de 
file des Ossalois est En Bernat, 
seigneur de Sainte-Colome 
(ADPA, E dépôt Syndicat de la 
vallée d’Ossau, AA 1,  
photo Anne Berdoy).
1. Goody, 1986.
2. Bidot-Germa, 2008.
Fig. 2 : Le plus ancien cartulaire 
d’Ossau : 230 mm x 300 mm, 
couverture de cuir souple 
renforcée par quatre pièces  
de cuir cousues, fermeture par 
une ceinture de cuir. Ce registre, 
ouvert en 1447, se compose  
de 111 feuillets papier. 
Lui a succédé un second registre, 
le Livre Rouge (orné  
à l’encre rouge), qui couvre les 
années 1482-1492. La cote AA2 
a été donnée par les archivistes 
du XIXe siècle. ADPA, E dépôt 
Syndicat de la vallée d’Ossau,  
AA 2 (photo Anne Berdoy).
Fig. 2
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Dans ses publications, Pierre Tucoo-Chala avait bien 
mis en lumière le rôle central que jouait à la fin du Moyen 
Âge, dans la défense des intérêts valléens, le dépôt d’ar-
chives du clocher de Saint-Vivien de Bielle. Cet arsenal de 
parchemins et de papiers permettait d’alimenter en argu-
ments juridiques les négociateurs ossalois qui avaient à 
défendre, à Pau, les intérêts de la vallée dans les incessan-
tes procédures dans lesquelles elle était engagée3. Dans 
cette archive de combat, le Livre Rouge d’Ossau (fig.1 et 2), 
inestimable source pour les historiens, ajoute une valeur 
symbolique à l’utilité opérationnelle4. Au total, c’est bien 
une armature culturelle en phase avec l’État moderne 
émergeant qui protège les « libertés » ossaloises à la fin 
du Moyen Âge.
Dans chacune des besiaus qui composent le syndicat 
valléen a simultanément prévalu le même souci de pro-
duction et de conservation d’actes écrits qu’à l’échelon su-
périeur. Un simple pointage effectué dans les inventaires 
des dépôts communaux aux Archives départementales 
des Pyrénées-Atlantiques paraît étayer ce fait. Dans l’en-
semble des communautés du Béarn, la présence de do-
cuments d’archives antérieures à 1500 est exceptionnelle 
− et il s’agit en général de copies modernes −, tandis que 
la plupart des communautés d’Ossau ont conservé des 
documents médiévaux, souvent sous forme d’originaux.
Enfin, la précocité ossaloise de la maîtrise de la culture 
écrite se manifeste au niveau des maisons, cellules de base 
de tout l’édifice social. Le plus ancien original produit par 
une maison de notable villageois et conservé dans ses ar-
chives remonte à 1306 et concerne le village de Bilhères5 
(fig. 3). Soit un demi-siècle à peine après l’instauration d’un 
notariat en Béarn et un quart de siècle avant les premiers 
minutiers béarnais. De tels documents ont joué un rôle 
clé dans la stratégie de reproduction sociale des maisons. 
Au regard de l’homogénéité d’ensemble qui caractérise 
les maisons casalères*, il ne fait guère de doute que bien 
d’autres documents similaires ont été conservés dans le 
secret des archives privées.
Cette vision des faits est-elle biaisée par le hasard de 
la conservation des sources, voire par la tradition historio-
graphique ? Pour partie, c’est probable. Tout porte à croire 
qu’il y a davantage de nuances que d’oppositions entre 
les histoires locales qui sont des variantes d’un même jeu 
social. Toutefois, une conjonction de raisons objectives 
plaide en faveur d’une particulière intensité des recours à 
l’acte écrit par les Ossalois à partir du XIIIe siècle :
1°) la complexité des structures d’emboîtement et de 
cospatialité au sein même de la vallée ; 
2°) une conflictivité sans fin ravivée avec les commu-
nautés limitrophes de la vallée et de son extension du 
Pont-Long ; 
3°) enfin – et surtout – le fait que les Ossalois, pour 
appuyer leur expansionnisme pastoral, ont eu à traiter, 
dès le XIIIe siècle, avec des princes et des rois : le vicomte 
de Béarn, le roi-duc d’Aquitaine, le roi d’Aragon. Ils ont dû 
se doter des moyens de négocier à armes égales.
Zoom sur l’histoire d’une communauté : 
Sainte-Colome
Nous avons délibérément posé notre questionnement 
sur l’instrumentalisation de l’écriture publique au niveau 
des communautés, les besiaus. Additionnées les unes aux 
autres, les sources produites et conservées par les besiaus 
ossaloises entre le XIVe et le XVIIIe siècle forment une 
masse documentaire considérable. Cette documentation 
Fig. 3 : Cet acte notarié sur 
parchemin, daté de 1331, 
montre le lien de domination 
d’une maison casalère de 
Bilhères sur son botoy. Il fait 
partie du plus ancien fonds 
d’archives d’une maison de 
notable qui nous est parvenu 
(le premier acte étant de 
1306). Ce type d’opération 
aura une longue descendance, 
notamment à Sainte-Colome 
(voir ci-après encadré). ADPA, 
66 J 2 (photo Anne Berdoy).
3. Tucoo-Chala, 1970.
4. Bidot-Germa, 2013.
5. Chéronnet, 1984.
6. Staes et Desbonnet, [2015], p. 321.
7. Hourcade, 1978, p. 53-54.
8. Fourcq, 1979. 
9. ADPA, Ste-Col., DD 3. 
10. Tucoo-Chala, 1959, p.130. 
11. Wickham, 2001, p. 233. 
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a suscité quelques travaux remarquables, mais n’a don-
né lieu à aucune étude d’ensemble. Nous nous sommes 
borné à pratiquer une forme de sondage en exploitant la 
documentation connue d’une communauté donnée.
À cette fin, nous avons recherché un échantillon bien 
documenté et présentant, a priori, une complexité maxi-
male. Ceci pour ratisser large, tout en postulant qu’il 
existait bien plus de ressemblances que de particularités 
d’une communauté à l’autre. 
Et c’est Sainte-Colome que nous avons retenue, 
une commune actuelle qui, en 2012, comptait 365 habi-
tants. En 1784, soit à la fin de la période ici considérée, la 
paroisse, forte de 1 200 communiants, est ainsi décrite 
par son curé : « Sainte-Colomme est immensissime par son 
étendue [env. 2 500 ha] ; elle a deux lieues en longueur, ce 
sont des hameaux inaccessibles à cause des montées et 
descentes et surtout des chemins affreux même en été ; 
c’est la paroisse la plus pénible du diocèse [d’Oloron] et la 
plus petite en revenu (…)6. »
Première donnée chiffrée : en 1385, avec ses 91 feux, 
elle formait le deuxième noyau villageois de la vallée, der-
rière Laruns (fig. 4). Cette besiau membre du vic* du Bas-
Ossau est partie prenante, comme les dix-sept autres 
communautés de la vallée, de la Montagne générale et 
des landes du Pont-Long (fig. 5). Mais elle est également 
fortement enracinée dans le piémont. Or ce secteur 
d’habitat dispersé de coteaux, qui s’étend plus largement 
sur les territoires compris entre les vallées du gave d’Ossau 
et de l’Ouzom, correspond à un tout autre type d’occupa-
tion du sol7. La sécession du quartier collinaire de Lys, en 
1858, fait de Sainte-Colome un cas extrême de cette dua-
lité8. Enfin, l’histoire de Sainte-Colome est marquée, tout 
au long de ces siècles, par la présence d’une seigneurie 
particulière forte qui pèse lourdement sur le jeu social.
Jusque vers 1400 : une communauté à l’ombre  
de son seigneur
La localité de Sancta Columba est mentionnée pour 
la première fois vers 1110, lors de la fondation de l’hôpital 
de Mifaget, au pied des Pyrénées, par le vicomte de Béarn 
Gaston IV. La fondation se fait avec le consentement des 
habitants de Sainte-Colome – habitatores – qui avaient donc 
très anciennement des droits sur ce piémont (au même titre 
que ceux de Bosdarros et d’Asson). Des droits restés actifs 
comme l’attestent plusieurs documents des années 14009.
Il est vraisemblable que les « habitants » du XIIe siècle 
étaient déjà liés par une forme d’organisation collective. 
Même s’il est vrai qu’à la fin du XIVe siècle encore les 
besiaus ossaloises n’ont pas leurs propres magistrats mu-
nicipaux10, il est évident qu’ici comme ailleurs les commu-
nautés se sont spontanément formées pour gérer leur 
quotidien bien avant d’être juridiquement instituées11.
Écologie
Fig. 5 : Sainte-Colome :  
une localité située  
à égale distance entre  
les pâturages communs  
de la Montagne générale  
et ceux du Pont-Long.
Fig. 4 : Comme toutes  
les localités du Béarn, celles  
de l’Ossau sont éclairées  
par le dénombrement général 
des maisons ordonné en 1385 
par Gaston Fébus. Ici,  
la première colonne de la liste 
d’ostaus de Sainte-Colome.  
Le 12e ostau est celui de Vignau 
et le 16e celui de Domec.  
Tout en bas, celui de Rexo  
(ou Frexo) dont le maître joue 
au XVe siècle un rôle de premier 
plan au sein du syndicat. ADPA, 
E 306 (photo ADPA).
0  10 km
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Le finage de Sainte-Colome est drainé par un ruis-
seau, le Landistou, tributaire non pas du gave d’Ossau 
mais de l’Ouzom qu’il rejoint vers le nord-est. Or le noyau 
villageois, en forme de village casalier* (fig. 6), est implanté 
à l’extrême sud du territoire paroissial, comme aimanté 
par la haute vallée (fig. 7). Dans ce noyau, la présence d’une 
motte (fig. 8), au-dessus de l’église, atteste une domination 
aristocratique ancienne. 
Sans surprise, le premier personnage du lieu à être 
nommé est un seigneur, Bernard de Sainte-Colome, qui 
vit dans le dernier tiers du XIIIe siècle. Plusieurs seigneurs 
de ce nom se succéderont dans les deux siècles suivants. 
Les plus anciennes mentions de droits seigneuriaux sont 
exhibées lors d’un procès qui les oppose à la commu-
nauté au milieu du XVIIe siècle. Cependant, la charte de 
1269 alors annoncée par la partie seigneuriale ne put être 
produite12. De façon générale, ce premier grand procès 
moderne, puis ceux qui suivirent, correspondent à une 
intense recherche de documents anciens pour prouver 
l’antériorité des droits.
C’est donc également par des mentions ou copies 
tardives que nous avons connaissance des plus anciens do-
cuments produits par la communauté (1347, 1355, 1357)13. 
Les tout premiers concernent des questions de bornage 
et de compascuité* qui donnent lieu à des conflits récur-
rents avec les communautés de Castet et de Louvie-Juzon 
dans la montagne de Jaut (une estive située entre 1 500 
et 2 000 m d’altitude). 
Le document de 1355 est connu par une transcription 
de 1782 réalisée sur une copie de 1535, elle-même effec-
tuée sur un original en parchemin14. Il donne force à un 
arbitrage qui met fin à un conflit avec Castet qui durait 
« depuis plus de 50 ans ». Cet arbitrage, qui se substitue 
à une enquête de 1317 restée sans effet, fera référence 
pendant un demi-millénaire. En voici les deux principales 
clauses :
- D’abord, la préconisation de la pose de bornes de 
séparation en dehors d’un espace délimité, à Andouste, 
qui sera commun aux deux besiaus. Ainsi est créé un 
contendé*, source de contentieux sans fin rallumés. 
En 1782, à la fin de la période ici considérée, un partage for-
mel est ordonné à la demande de Castet15. Or, le contendé 
d’Andouste s’est perpétué jusqu’à l’actuel (fig. 9)…
- Seconde clause : dans les lieux ainsi bornés, le rempla-
cement de la pratique du carnal*, source de graves dom-
mages (grans maus), par une amende tarifée, la boalère*.
Par ailleurs, prêtons une attention particulière aux 
parties en présence : d’un côté les besis* de la besiau de 
Casteg ; de l’autre Bernard, seigneur de Sainte-Colome, 
« ab (avec) ladite besiau ». On en retient la prééminence 
du seigneur, l’existence d’une communauté qui lui est sou-
mise, la solidarité des deux face à la communauté voisine.
Fig. 6 : Sainte-Colome, un 
village « casalier ». Le tissu 
villageois est formé par la 
juxtaposition de grands 
îlots, descendants des 
casaux primitifs, qui se 
sont progressivement allotis 
entre un nombre croissant 
de maisons. Cette structure, 
qui caractérise la plupart 
des villages de la région, est 
indissociable de la présence 
de maisons casalères qui se 
prétendent descendantes 
des premiers casaux. ADPA, 
cadastre de Sainte-Colome 
(1836), E 1 (photo ADPA).
12. ADPA, Ste-Col., FF 1. 
13. ADPA, Ste-Col., FF 10, FF 17. 
14. ADPA, Ste-Col., FF 17. 
15. ADPA, Castet, DD 5. 
Motte
 « Château »
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Fig. 7 : Le territoire 
communal et paroissial de 
Sainte-Colome avant 
 la partition de 1858 
d’avec Lys. Les noms 
figurant sur la carte sont 
ceux qui sont cités dans 
le corps du texte.
Fig. 9 : La création au XIVe siècle du 
contender (countendè) d’Andouste comme 
mesure d’apaisement entre Castet et 
Sainte-Colome a été un échec patent. 
Cet indivis a constitué une pomme 
de discorde quasi permanente entre  
les deux communautés. Et c’est encore  
le cas en 1836, date de confection de 
ce plan, où deux secteurs sont signalés 
en litige. ADPA, cadastre de Castet 
(1836), C 2 (photo ADPA).
Fig. 8 : Au-dessus de l’église, 
subsiste la motte qui était 
le soubassement d’une 
fortification attestant la 
précocité et la puissance de 
la domination seigneuriale 
sur Sainte-Colome. À une 
date indéterminée (XIIe ou 
XIIIe siècle) et pour une raison 
inconnue, elle fut délaissée au 
profit d’une maison forte située 
à l’autre bout du village (photo 
Jeanne et Jean-Paul Valois).
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Dans les sept décennies qui suivent, aucun document 
de cette nature n’a été produit, ou du moins conservé. 
À lire les actes du Livre Rouge d’Ossau, les Bernard qui 
se succèdent comme seigneurs de Sainte-Colome appa-
raissent comme de belliqueux chefs de file des Ossalois, 
notamment face aux communautés limitrophes du Pont-
Long. Quant aux représentants de la besiau, ils jouent au 
sein du syndicat valléen un rôle actif solidairement avec 
ceux de Castet et des autres communautés. Le service 
des intérêts communs de la vallée sublime les conflits de 
voisinage et occulte les oppositions internes de la com-
munauté. Cependant, dans le silence des sources, une 
accumulation de griefs circonstanciels est en train de 
nourrir un antagonisme social de fond.
Communauté versus seigneur :  
la grande bataille de 1429-1432
Un document du dépôt communal de Sainte-Colome 
conservé aux Archives départementales de Pau sous la 
cote DD 2 est d’un exceptionnel intérêt. Sur ce long rou-
leau de parchemin sont transcrits en continu, en langue 
béarnaise, les différents actes qui jalonnent la procédure 
qui a opposé le besiau de Sainte-Colome à son seigneur 
dans le premier tiers du XVe siècle. Le 18 juillet 1429, 
le procureur de la besiau a déposé une plainte pour abus 
de pouvoir contre Bernard, son seigneur, devant la cour 
du sénéchal de Béarn, Goalhard d’Abos. Celui-ci renvoie 
les deux parties devant une instance d’arbitrage. La procé-
dure va s’étirer jusqu’au 25 septembre 1432.
Premier grief : le seigneur a fait bastonner, attacher à 
un arbre ou incarcérer des habitants fréquentant les pâtu-
rages communs (pastencs) avec leur troupeau. Deux prin-
cipes essentiels se trouvent bafoués : la liberté de corps 
des besis et leur libre accès aux ressources pastorales. 
Au seigneur, qui a voulu ainsi signifier qu’il était le 
propriétaire des montagnes, les besis opposent d’em-
blée que, de temps immémorial, ces pâturages leur 
appartiennent per usadge, costume et libertat. De là, 
ce sont les autres abus seigneuriaux qui sont dénoncés : 
astreinte des besis aux juments du seigneur et au moulin 
banal pour battre puis moudre les blés ; vol de documents, 
escamotage d’un bœuf…
Experts en droit savant et en droit foral* s’affrontent 
dans un âpre combat judiciaire. Les avocats du seigneur 
commencent par prendre les accusations de haut et à 
invoquer des arguties de procédure avant de répliquer sur 
le fond − pain bénit pour l’historien.
C’est la nature même de la seigneurie et de la socié-
té qui est en cause. Le sire Bernard entend être un haut 
seigneur, ce qui implique à la fois un droit éminent sur la 
terre et un pouvoir de justice sur les hommes. Dans son 
argumentaire, il va jusqu’à évoquer la soumission de ses 
manants à la procédure dite de fontz de terre et cap 
d’homi prévue par les fors* de Béarn pour déterminer les 
cas de servitude16. Quant aux habitants, ils jugent seule-
ment légitime une seigneurie foncière impliquant le paie-
ment de redevances au titre des terres qu’ils cultivent et 
laissant sauve leur liberté.
Les deux parties se renvoient la responsabilité du 
conflit pour cause d’introduction de nouveautés (costu-
mes naveres). La nouveauté, là est le mal. Tantôt explicite, 
tantôt sous-jacente, la question essentielle est celle-ci : 
quel est l’ordre de référence hors duquel il y a bris de paix 
par nouveauté ? Deux dimensions de cet ordre sont tour 
à tour confrontées, une dimension spatiale et une dimen-
sion temporelle.
La référence spatiale des deux parties est différente. 
Le seigneur prend appui sur les pratiques en usage dans 
les seigneuries du piémont béarnais, fortement teintées 
de traces serviles. Les besis affirment haut et fort qu’ils 
sont francs et placés sous la protection des franchises 
contenues dans le for d’Ossau ; des franchises, insistent-
ils, bien différentes de celles du Béarn.
Le seigneur énonce un discours historique qui 
remonte aux origines du peuplement : « Il plut [à ses 
ancêtres] de recevoir comme colons les habitants qui 
s’y trouvent à présent, et ceci à certaines conditions 
destinées à l’utilité dudit seigneur et de sa maison. » 
Toute maison est donc construite sur la terre de sa propre 
maison. Cependant, il ne présente aucun document à l’ap-
pui. Les besis font dire qu’ils sont maîtres de lor patrimoni 
e heretadge cum es audit senhor* son hostau, mais ils ne 
développent pas d’argumentation contradictoire. Sans 
doute parce qu’ils ont eux-mêmes des maisons sujettes 
− les botoys* −, bâties sur leur fonds, une situation dont ils 
ne peuvent davantage documenter l’origine. Comme on le 
verra, il faudra attendre un procès du XVIIe siècle pour que 
soit exposée publiquement cette homologie.
Une seigneurie confirmée mais sur la défensive
On peut s’interroger sur les orientations de la politique 
princière qui influencèrent peu ou prou les arbitres. 
A sans doute joué, en faveur de la besiau, le contexte de 
défiance du pouvoir princier à l’encontre des seigneuries 
ossaloises à la suite de la tentative de constitution d’une 
ligue armée aristocratique, étouffée dans l’œuf en 
1395. Depuis, les seigneurs de la vallée sont tenus en 
bride17. Les besis rejoignent donc les vœux du prince en 
souhaitant être placés directement sous sa sauvegarde. 
N’ont-ils pas été promus au rang d’interlocuteurs directs ? 
En 1344, seul Bernard de Sainte-Colome avait prêté 
serment au jeune comte Gaston III, le futur Fébus18. En 
Cartulaires d’Ossau
Hommages Fébus
16. Cursente, 2011, p. 40-43. 
17. Tucoo-Chala, 1970 : cartulaire A, n° 21.
18. Tucco-Chala, 1976, p. 74. 
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1436, ce sont Berdolet de Bielot et Guicharnaud de Puyou, 
représentants de la besiau, qui prêtent serment au nouveau 
prince de Béarn, le comte Gaston IV, le seigneur de Sainte- 
Colome figurant dans la liste des témoins19.
Au terme de la procédure, les arbitres imposèrent un 
compromis prudent qui condamna les abus manifestes, 
maintint les droits banaux du seigneur sur les moulins – en 
les assortissant de conditions dictées par la besiau − mais 
les lui retira sur le battage par ses juments. Sur le fond, 
la prétention à soumettre les dépendants à un régime de 
questalité (servage), à l’instar de ce que le sire de Doumy 
faisait alors à Arudy, fut laissée sans suite20. 
Le droit sur les espaces pastoraux resta dans le flou 
dans son principe, mais fut précisé dans ses applications 
concrètes. Le seigneur se vit refuser le droit d’introduire 
du bétail étranger dans les herms* communs, sinon durant 
trois jours pleins à l’occasion d’un transit vers les ports. 
Toutefois, en étant conforté dans son contrôle du carnal, 
il remporta une victoire. L’enjeu était alors important. 
En 1435, les Ossalois affirment en effet que le fait d’être 
habilités à pratiquer le carnal sur leurs vacants les rendait 
« semplantz aux genthius de Bearn21». Le seigneur défend 
une vision inégalitaire et cloisonnée de la société. Face 
à lui, les chefs de maison − eux-mêmes qualifiés de sen-
hors – tout en reconnaissant la supériorité hiérarchique du 
seigneur, se revendiquent comme ses homologues (fig. 10). 
Cette présomption a quelque fondement puisque figure 
parmi les ostaus un Domec*, dont le nom même trahit, 
partout ailleurs, une appartenance à la petite noblesse. 
Or ce Domec est, ici, la seule maison dont le sire exige un 
devoir de gîte comme s’il entendait dresser une infran-
chissable barrière entre sa maison et toutes les autres22.
Cartulaires d’Ossau
Quel fut le poids des différents arguments ? Le prin-
cipe selon lequel la continuité juridique avec la vallée 
devait primer sur les exigences particulières du seigneur 
ne fut que partiellement retenu en faveur de la besiau. 
Les arguments mémoriels invoqués contradictoirement 
par les deux parties eurent une faible portée. Les droits 
« de mémoire d’homme » ou de « temps immémorial » 
ne furent en rien décisifs. Parole contre parole, la cause 
était indécidable, même si l’historien peut penser que le 
seigneur, dans une séquence historique antérieure, avait 
effectivement détenu certains des droits qu’il revendi-
quait. 
En définitive, c’est ce document lui-même, avec ceux 
qui ont immédiatement précédé ou suivi, qui inaugure 
une ère nouvelle, en ce sens qu’il est à l’origine d’une 
perception de l’histoire dont le moment fondateur est 
une charte. Car seule une charte publique peut effacer le 
péché originel de nouveauté.
Parmi les abus reprochés au sire Bernard, figure le 
vol de deux accords (convenenses) conclus par la besiau 
avec les communautés voisines. Un de ces parchemins 
semble bien être l’accord pastoral (pariadge*), heureu-
sement conservé, négocié en 1424 à l’initiative de la 
besiau de Sainte-Colome avec ses voisines de Sévignacq 
et Meyracq23. Si on garde à l’esprit que, dans les chartes 
du XIVe siècle, le seigneur était associé aux accords inter-
communautaires, sa lecture est instructive. Le seigneur 
en est absent comme acteur et il est seulement spéci-
fié, laconiquement, que l’accord sauvegarde son droit. 
En commettant son larcin, le seigneur avait bien compris 
que quelque chose lui échappait. Et cette charte annonce 
un basculement encore plus radical.
Fig. 10 : À partir du XVe siècle, 
les notables ossalois 
affichent leur distinction  
par l’ajout d’éléments 
sculptés sur les portes  
de leurs maisons : des motifs 
avant tout symboliques 
et religieux. Mais les deux 
personnages en vis à vis,  
l’un masculin et l’autre 
féminin, sculptés sur la clé 
de voûte de cette maison de 
Sainte-Colome ne figurent-ils 
pas le senhor et la daune du 
lieu en 1563 ? (Photo Benoît 
Cursente).
19. ADPA, Ste-Col., AA 1. 
20. Chéronnet, 1989. 
21. Tucco-Chala, 1970 : cartulaire B, n° 12. 
22. ADPA, E 2371, art. 9. 
23. ADPA, Ste-Col., DD 1. 
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1457 : la besiau de Sainte-Colome s’auto-institue
Le 2 octobre 1457, est convoquée par les fedexos*, 
dans l’église Saint-Sylvestre, une assemblée qui donne le 
jour au premier établissement (stabliment) de la commu-
nauté, sous la forme d’une charte publique, truffée de for-
mules de droit romain24. Le notaire du Bas-Ossau, Johan 
de Camps, en est le rédacteur. « Établissement » : ce mot 
savant, synonyme de statuts, implique une véritable capa-
cité législative, de nature régalienne. Même si une clause 
précise, pour la forme, qu’il ne porte pas préjudice aux 
droits du seigneur majeur et du seigneur du lieu, il s’agit 
d’un acte proprement révolutionnaire puisque, de sa 
propre initiative, la besiau s’autoproclame personne 
morale instituée (fig. 11).
Passage en force par rapport au seigneur, mais aussi 
par rapport à une partie des habitants. Il est expliqué que 
la besiau existante – simple communauté de fait − était en 
crise et mal adaptée à la gestion des charges utiles au bien 
commun : « nommer les fedexos, payer les tailles dues au 
seigneur, réparer l’église, les ponts, les chemins, mettre 
en défens landes et labours, créer des procureurs, des 
gardes, des gardiens des troupeaux ». 
Pour cet acte fondateur sont rassemblés quarante-
trois chefs de maison, nommément cités, soit moins de la 
moitié de la population − la sanior pars en quelque sorte. 
Déclarant agir en leur nom et en celui des absents, ils se 
lient par un serment ; deux des présents, dûment nom-
més, refusèrent de le prêter. Les jureurs (ou conjurés) 
dénoncent ceux qui portent gravement préjudice à la 
communauté en se dérobant à leurs devoirs. C’est pour 
y remédier, précisent-ils, qu’ils ont jugé nécessaire de 
mettre par écrit un dispositif répressif à l’encontre de tout 
coupable d’absences ou de délits, sous forme d’un arsenal 
d’amendes (boalères).
Ce coup d’éclat a certainement fait des vagues. 
En effet, à la suite, sur le même parchemin, ce texte fon-
dateur est suivi par un second acte établi quelques mois 
après par le même notaire. La besiau, cette fois, agit avec 
l’assentiment formel du seigneur mais, est-il ajouté, sans 
que cela amoindrisse l’acte précédent. Il s’agit d’élire les 
six notables qui vont mettre en œuvre l’organisation mu-
nicipale convenue. La jurade* gérera librement les affaires 
ordinaires mais promet de faire appel au seigneur et aux 
autres voisins en cas d’affaires graves ou « douteuses ». 
La besiau a préservé l’essentiel : d’organisation informelle 
elle est devenue institution.
Deux pouvoirs locaux en cohabitation  
(milieu XVe-fin XVIe siècle)
Les chartes publiques des années 1430-1450 sont à 
la base d’un compromis qui va régenter la vie de Sainte- 
Colome durant deux siècles sans trouble majeur connu. 
Jusqu’à la fin du XVIe siècle, les seigneurs de Sainte-Colo-
me s’affirment comme des capitaines de guerre et des ser-
viteurs de haut rang des rois de Navarre. Mais en prenant 
de l’envergure, tout en devenant maîtres de seigneuries 
multiples en Béarn, ils s’éloignent de leur berceau originel. 
De plus, au temps des troubles religieux du XVIe siècle, 
choisir son camp était risqué. En 1569, Jacques de Sainte-
Colome qui a opté pour la cause catholique, accusé de tra-
hison, est exécuté et ses biens sont mis aux enchères. En-
fin, il y a les aléas des successions. À la fin du XVIe siècle les 
Montesquiou deviennent seigneurs de Sainte-Colome 
et, en 1618, revendent la seigneurie à un certain Jean 
Dauger, issu d’une famille de marchands de Nay25.
Qu’en est-il de leurs rapports avec la besiau ? Un siècle 
après le compromis, le dénombrement en 1538 montre 
Fig. 11 : Puissance de la 
médiation notariale. Cet acte 
sur parchemin établi par 
le notaire Johan de Camps, 
détenteur du pouvoir public 
d’authentification, donne une 
forme de légalité au coup de 
force des besis qui se sont 
institués en jurade. Le second 
acte, rédigé tout à la suite à la 
demande du seigneur, tempère 
simplement le premier, ce 
qui lui donne une valeur de 
reconnaissance. ADPA, E dépôt 
Sainte-Colome BB 1 (photo Jean-
Marc Decompte, Département des 
Pyrénées-Atlantiques).
24. ADPA, Ste-Col., BB 1. 
25. Le Blant, 1940, p. 40-61. 
26. ADPA, E 2371. 
27. ADPA, Ste-Col., DD 13. 
28. ADPA, Ste-Col., DD 6. 
29. ADPA, Ste-Col., DD 14. 
30. Berdoy et Lavigne, 2002. 
31. ADPA, Ste-Col., CC 1. 
32. ADPA, Ste-Col., DD 9. 
33. ADPA, Ste-Col., DD 11. 
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que les seigneurs n’ont en rien renoncé à leurs préten-
tions : ils affichent leur nostalgie de leur pouvoir justicier, 
réitèrent leur droit de nommer un baile* − censuré par le 
commissaire du prince −, introduisent un monopole iné-
dit sur les filets à palombes (pandeles26). Et ils déclarent 
posséder la montagne de Jaut qu’ils ont affiévée* (fig. 12). 
Face à eux, la besiau atteint sa maturité institutionnelle. 
Les statuts rédigés en 1581, avec leurs quarante-huit ar-
ticles numérotés, montrent le chemin parcouru depuis 
l’embryon de 1457.
En fait, l’histoire des rapports entre la besiau et la sei-
gneurie ne fut pas linéaire. La communauté a pu grigno-
ter des droits, acquérir des biens propres, et élargir sa 
sphère d’autonomie à la faveur des périodes de faibles-
se de la seigneurie : difficultés financières, minorités27. 
Se succédèrent périodes de tension et d’apaisement. 
Celles-ci furent logiquement moins productives en 
documents. En voici cependant un témoignage précoce : 
en 1452, la noble Rose, dame de Sainte-Colome, s’en-
tend avec la besiau pour mettre en défens les bois de 
Conques28. 
Harmonieux partage des droits et des devoirs des deux 
parties, égalité de traitement dans le lexique du notaire. 
Ainsi, pour la perception de l’amende de la boalère : 
« Ayxi ben agos lo besi senher d’ostau la medixe boalere 
cum lodit senhor de Ste Colome. » Moment de grâce, car 
se trouve exaucé le rêve récurrent des maîtres de maison : 
être considérés comme des homologues des seigneurs de 
village.
N’oublions pas le rôle des agents de la seigneurie com-
me acteurs du système. On l’entrevoit lorsqu’en 1574 la 
communauté fait promettre à Agnès de Mondenard, qui 
exerce alors la régence au nom de son fils, de refuser l’aug-
mentation de la pugnère (prélèvement sur la mouture) que 
ses meuniers cherchent à imposer. Pour ce faire, un jurat 
donne lecture en sa présence d’un ancien accord écrit29.
S’il est vrai que documentation du XVIe siècle se 
fait plus abondante, elle laisse d’énormes lacunes. 
Le dossier de la reconstruction de l’église Saint-Sylvestre 
en style tardo-gothique, que l’on date du début de ce 
siècle30, est étrangement vide (fig. 13). Pourtant, on a vu 
qu’en 1457 la besiau affirmait sa compétence pour les 
travaux de l’église. Ce signe extérieur de prospérité jure 
avec le dénombrement de 154431, qui donne une toute 
première vision quantitative des ressources. Dans ce beau 
document fiscal, bourré de précieuses données chiffrées, 
la présentation est teintée d’un misérabilisme de rigueur : 
« (Sans) la part de la Montagne générale que nous avons 
et le pâturage du Pont-Long, nous ne pourrions pas vivre 
dans nos maisons. » La besiau déclare posséder Jaut, une 
modeste montagne (montanhota) seulement accessible 
au bétail deux mois en été et dépourvue de point d’eau.
Fig. 12 : L’église de Lys vue 
depuis le nord. Paysage 
bocager du bourdalat 
dominé par le Moulle de 
Jaut. Proximité visuelle de 
Jaut, montagne particulière 
de Sainte-Colome, estive 
réservée au bétail à cornes, 
sur laquelle le seigneur et 
la communauté défendent 
âprement leurs droits 
respectifs (photo  Didier 
Peyrusqué, Parc national des 
Pyrénées).
Fig. 13 : L’église Saint-
Sylvestre, dans laquelle on 
pénètre par un magnifique 
portail en accolade, est 
un des plus beaux édifices 
du gothique flamboyant 
de la région. Sa réalisation, 
dans le premier tiers 
du XVIe siècle, renvoie 
à un contexte que l’on 
ne peut qu’imaginer faute 
de documents directs. 
Intérêt conjoint et concurrent 
de la besiau et du seigneur 
(pour différents usages 
et différents droits), 
émulation avec Arudy et Bielle 
(où de semblables édifices 
voient le jour)… (Photo Jeanne 
et Jean-Paul Valois).
En 1552, la communauté a engagé cette montagne de 
Jaut à un marchand d’Oloron, Jean Lostau, pour la somme 
de 1 000 écus bordelais32. Une telle opération implique un 
véritable droit de propriété. Or, le seigneur revendique ce 
droit dans sa déclaration de 1538. Pour remédier à cette 
situation, reconnue comme « trouble », les deux parties 
convinrent, en 1556, d’un acte d’affièvement* général33 : 
la communauté reçut en emphythéose la propriété utile 
des terres hermes moyennant le versement d’un droit 
d’entrée de 1 500 écus bordelais et un cens collectif annuel 
de 18 quartaux d’avoine. Ce compromis renfloua la 
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trésorerie du seigneur tout en le confortant dans son droit 
éminent, et il assura à la besiau une libre jouissance une 
fois le cens acquitté.
Le milieu du XVIIe siècle :  
retour à la bataille judiciaire
Depuis 1612, la seigneurie de Sainte-Colome est 
passée entre les mains des Dauger, une famille anoblie de 
fraîche date. En 1644, la communauté intente un procès à 
Jean Dauger auprès du Parlement de Pau. L’affaire a laissé 
un épais dossier34. Le casus belli rappelle celui du procès 
de 1429 : le seigneur, à cheval, a rossé à coups de bâton un 
dénommé Tillou et enfoncé la porte de la cave publique 
pour répandre le vin en raison du droit de maiesque* 
qu’il revendiquait. À cette occasion, toute la question des 
droits seigneuriaux, qui faisait l’objet d’escarmouches 
depuis plusieurs années, est remise sur le tapis. 
Le noble Jean Dauger réactive des revendications de 
haute seigneurie mises en sommeil. Et, notamment, le 
droit de nommer un baile, douze prudhommes (en lieu et 
place des jurats), d’exercer un pouvoir justicier, d’exiger 
un serment de fidélité des habitants. Pour le contrer, 
la besiau se place sous la protection du prince et sous le 
bouclier des privilèges de la vallée. La terrible épidémie 
pesteuse qui frappa le village en 1653 engendra des 
préoccupations autrement pressantes, mais la procédure 
finit par aboutir35.
En 1657, la sentence émanant du Parlement de Paris 
déboute sèchement Jean Dauger de sa prétention à être 
le seigneur immédiat du lieu36. Pour le reste, le jugement 
lui permet de donner un coup d’arrêt à l’érosion des droits 
seigneuriaux. Les prélèvements féodaux en espèces et 
en nature (poules, avoine, fromages) sont confirmés. 
Confirmation aussi de la prééminence seigneuriale sur le 
carnal. Confirmation des banalités sur les moulins et du 
monopole sur les pantières. En revanche, les prudhom-
mes, une institution désuète sentant fort le XIIIe siècle, 
resteront lettre morte37 : la jurade, munie d’un sceau pro-
pre, exerce la plénitude du pouvoir municipal en déléga-
tion de l’autorité royale. Concernant la montagne de Jaut, 
la référence implicite à l’acte de 1556 permet au seigneur 
de s’en déclarer possesseur et aux besis d’affirmer qu’ils 
« la possèdent en propre soubs censive ». Dans l’esprit 
de ces derniers, ce titre de possession vaut propriété38. 
C’est ce que confirme, en 1673, le réformateur royal Louis 
de Froidour : il y maintient les syndics de la vallée d’Ossau 
« en la propriété, possession et jouissance des bois, forêts 
et pacages », moyennant un fief annuel de quatre-vingts 
écus petits39.
En 1685, la seigneurie passa par vente des Dauger au 
comte François de Rébénacq40. Dès lors, le rapport seigneu-
rial n’évolua guère jusqu’à la Révolution. Le « château » 
du bourg, ruiné à la fin du XVIe siècle, jamais restauré ni 
jamais abattu, resta comme le symbole d’une seigneurie 
toujours prégnante mais incapable d’assouvir ses préten-
tions haut-seigneuriales (fig. 14).
À qui profite la dîme ?
À l’occasion de ce procès est mise sur le devant une 
autre question essentielle : celle de la dîme et des droits de 
l’Église. Les recherches historiques récentes ont réévalué 
l’importance de la dîme, prélèvement ecclésiastique 
consubstantiel des sociétés chrétiennes jusqu’à la Révo-
lution41. On sait aussi que, dans notre région, la question 
de la dîme revêt une configuration toute particulière en 
raison de l’existence des abbés laïques*, possesseurs de la 
dîme et dont la maison abbatiale, l’abadie*, jouxte géné-
ralement l’église paroissiale dont ils sont les patrons42. 
Les abbés laïques sont partout présents en Ossau. Mais à 
Sainte-Colome la situation est plus confuse. 
Les seigneurs revendiquent le titre d’abbés. Or, leur 
maison abbatiale n’est pas située près de l’église du village, 
mais isolée dans le bourdalat*, dans l’actuelle commune 
de Lys43. C’est sans doute pourquoi, autour du XIIIe siècle, 
ils ont érigé dans le bourg un manoir, évoqué plus haut, à 
l’état de ruines au XVIIe siècle44. Peut-on conjecturer qu’un 
transfert du centre paroissial primitif, à une époque incon-
nue, est venu compliquer ainsi les choses ? C’est là une 
autre histoire, fort obscure en l’état.
Comme dans les autres paroisses du diocèse d’Oloron, 
la dîme s’articule de façon variable et incertaine avec la 
prémice*, prélèvement dû au curé45. Première attestation 
de la dîme, un compromis, passé en 1437 devant la cour de 
l’official d’Oloron, montre que le seigneur est bel et bien 
alors le bénéficiaire de ce prélèvement46. Les contesta-
tions des besis sont marginales (en refusant, notamment, 
un prélèvement sur les oies et les poules au motif que le 
seigneur prenait déjà les œufs des gallinacées le Vendredi 
saint). Sur cet aspect essentiel du rapport social, le bascu-
lement s’opère seulement au XVIe siècle, et probablement 
vers la fin du règne de Jeanne d’Albret (1566-1569).
En 157047, les jurats s’opposent avec succès au projet 
d’affermage du produit des dîmes et prémices (sans 
doute après la confiscation des biens de Jacques de 
Sainte-Colome) en arguant que, de temps immémorial, 
ils avaient coutume « de le convertir à des usages propres 
comme entretenir un maître d’école, nourrir et alimenter 
les enfants pauvres, les orphelins, les femmes pauvres, 
les malades ». Cette argumentation sera ultérieurement 
utilisée mot pour mot à différentes reprises. 
Au lieu d’enrichir le seigneur, la dîme vient financer 
les œuvres sociales de la communauté. Détournement ou 
45. 
34. ADPA, Ste-Col., F 10, F 11. 
35. ADPA, Ste-Col., BB 2. 
36. ADPA, Ste-Col., AA 1. 
37. ADPA, B 664. 
38. ADPA, Ste-Col., CC 1. 
39. Bartoli et Geny, 2015, p. 208. 
40. Valois, 2013. 
41. Viader, 2010. 
42. Cursente, 2004. 
43. ADPA, B 664. 
44. Berdoy, 2003. 
45. Desbonnet, 2013, p. 61-76. 
46. ADPA, Ste-Col., FF 2. 
47. ADPA, Ste-Col., FF 5. 
48. ADPA, Ste-Col., FF 6. 
49. ADPA, Ste-Col., FF 10. 
50. ADPA, E 1885. 
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retour à une affectation originelle ? L’investissement édu-
catif vient en tête. Sans y voir forcément un lien de cause à 
effet, on constate qu’au XVIIe siècle tous les jurats ornent 
le registre de délibérations de leurs signatures. Ceux-ci 
prirent soin de faire confirmer la nouvelle affectation du 
prélèvement décimal comme « rente commune » par des 
arrêts du conseil du roi, puis du Parlement de Pau en 1573, 
1630, 164748.
Le noble Jean Dauger ne parvint pas à remettre en 
cause ce consensuel transfert. Il revient à un pugnace curé 
de la paroisse, Arnaud de Loustaunau, de lui porter un rude 
coup. En 1648, celui-ci engage une longue procédure pour 
exiger la prémice sur les agneaux de l’ensemble des mai-
sons49. Les besis lui répondent que les maisons autres que 
casalères devaient en être dispensées puisqu’elles payaient 
déjà indirectement leur part en contribuant à la « premisse 
pacquaire », une somme forfaitaire qu’acquittent les mai-
sons casalères. Et c’est ainsi qu’est dévoilée la structure 
porteuse de la société ossaloise, demeurée dans l’ombre. 
Les raisons de la discrète permanence de ce très 
ancien système  fiscal ne sont jamais explicitées. Il n’est 
pas douteux que les différents assujettis y trouvaient 
leur compte. Les botoyers (ou boutouyers) ne payaient 
qu’une contribution d’appoint, indépendante d’un 
éventuel accroissement de leur troupeau. Quant aux 
casalers*, ils prolongeaient leur domination symbolique 
et, peut-on soupçonner, le maintien d’une assiette fiscale 
proportionnée avec leur faible nombre. D’une façon ou 
d’une autre, une part significative de la rente ecclésiale 
était détournée vers les maisons de toutes catégories.
Cependant, il fallut bien expliquer aux juristes de 
la cour, pas forcément instruits de ces réalités locales, 
l’origine de ces étranges maisons médiatisées par d’autres. 
Et donc retracer une histoire du peuplement de Sainte- 
Colome. Après celle du seigneur, en 1429, voici la narration 
des besis, en 165050. À l’origine du peuplement – époque 
non précisée –, il y avait seulement dix-huit maisons. Mais 
« ces maisons casalères en vinrent à se desmembrer, 
soit par le partage qui y fut fait entre enfants, (…) soit 
par la vente ou aliénation, en faveur des estrangers qui 
se bastirent d’icelles et de nouveaux habitants souvent 
appelés boutouyers (…) et toutes les maisons au dela des 
dix-huit furent appelées boutouyères ».
Comme le faisaient déjà celles de Bilhères dès 1306, 
les maisons casalères avaient progressivement converti 
Fig. 14 : Le « château » 
de Sainte-Colome est 
une maison forte qui se 
rattache à la famille des 
résidences aristocratiques 
médiévales, très présentes 
dans les vallées. Cet édifice 
du XIIIe siècle a succédé à 
une fortification sur motte 
jouxtant l’église ; après avoir 
été ruinée lors des guerres 
de Religion, elle n’a jamais été 
restaurée par les seigneurs 
successifs (photo Jeanne et 
Jean-Paul Valois).
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leur domination domestique archaïque en contrat féodal 
écrit. À Sainte-Colome, on voit ce processus se prolonger 
dans les actes notariés du XVIe siècle51 (cf. encadré). Dans 
le dénombrement de 1681, avec un embarras manifeste, 
les jurats déclarent que vingt-deux maisons payaient une 
rente féodale à une autre maison sans que pour autant 
elles soient leur tenancière52. Au bout du compte, après 
s’être fait un malin plaisir à mettre en évidence le carac-
tère boiteux de cette architecture sociale inégalitaire, 
le curé Loustaunau obtint gain de cause.
L’écriture au service d’une communauté
Le recours à l’écriture publique a d’abord permis, dès 
le milieu du XIVe siècle, de gérer les complexités de l’ad-
ministration des pâturages entre communautés voisines. 
Rien d’original dans ce cas : la plupart des communautés 
valléennes se sont dès lors liées entre elles par des pac-
tes de « pariages ». On trouve du reste dans les archives 
des communautés voisines des actes concernant Sainte- 
Colome, non conservés par cette besiau53. La séquence 
suivante, près d’un siècle plus tard, est liée à la situation 
féodale de Sainte-Colome : le recours à des instruments 
publics a permis de contenir les prétentions haut justiciè-
res du seigneur et d’affirmer la communauté comme une 
entité de droit pourvue d’une capacité d’action autonome. 
Ici comme ailleurs, l’affirmation des communautés aux 
dépens des seigneurs locaux, aux XVe et XVIe siècles, est 
allée de pair avec le renforcement du pouvoir princier.
Du premier acte municipal sur parchemin, en 1457, aux 
épais registres papier du XVIIe siècle, on mesure le vertigi-
neux progrès de la place de l’écriture dans la vie publique 
d’une communauté. Il en fut partout de même. Dès 1457, 
l’acte écrit instaure un principe de solidarité avec son 
corollaire, le contrôle social. Ensuite, et par-dessus tout, 
l’instrument écrit est devenu l’outil de gestion du puzzle 
spatio-temporel des droits d’accès. Les contemporains 
avaient conscience que ce système, d’une mouvante com-
plexité, était à la merci des défaillances de la mémoire, de 
la mauvaise foi des témoins, de la propension à la tricherie 
des acteurs.
Pour tout surveiller il a donc fallu créer des « charges 
communes », en nombre toujours croissant et sous des 
appellations qui ont évolué. En 168154, c’en est fini des 
fedexos qui fonctionnaient depuis au moins trois siècles 
comme une sorte de bras exécutif. À cette date, tout 
en veillant à une stricte représentation du bourg et du 
bourdalat, la communauté déclare au roi créer annuelle-
ment deux jurats, trois gardes (recouvreurs d’impôt), six 
députés, deux régents (maîtres d’école), cinq marguilliers, 
seize gardiens des forêts et cultures, neuf armudasafes 
Bail à fief et création d’un botoy en 1527
Le bail à fief (ou affièvement) est le mode d’amodiation des terres domi-
nant du XIIIe siècle à la Révolution. À titre d’exemple, voici un acte retenu le 
9 mars 1527 par le notaire du Bas-Ossau, Guiraut de Domec (ADPA, E 1885, 
fol. 26). Il concerne la maison Vinhau (Vignau), une des maisons casalères de 
Sainte-Colome, citée en 1385.
Texte :
Notum sie que lo IX jorn de martz mil Vc XXVII, Bernat de Vinhau deu loc 
de Santa Coloma, propriari de ladite mayson, no contretz, etc., reconego que 
ha venut, etc., ; es assaver ung trens de terre que digo habe, scituade en lo 
terrador deudit loc en lo parsan aperat Terra Aroya per far y pobla et mayson, 
ayxi que confronte ab terre de Lassera, terra de Labinhe, terra de Minda, terre 
de Comeg de Santa Coloma, et terre de Lurtz de Meyrac, etc. ; laquoau vente a 
feyte a Vives de Sant Faust de las bordes de Santa Colome e a Gracian d’Eslayou 
son gendre e Mondina, filha de lodit Vives e molher deudit Gracian, etc. ; e la-
quoau pesse de terre lodit Vives volo e constitui e autreya que losdiits Gracian, 
son gendre et molher deudit Gracian ne sian senhors e si puscan far mayson per 
lor demoranse ; empero lodit Vives se reserva d’arman et demoranse si a luy 
platz etc. ; laquoau dite vente ha feyte per la some et pretz de XV floris, condan 
IX sos per flori, etc., despulha, etc., et embesti ausdits crompadors per liura-
ment de fust et terre, etc., sauban los dretz au senhor de Santa Coloma etc., aixi 
fasen et pagan a ladite mayson de Vinhau dus sos de fiu cascun an per la feste 
de Nadau et ung boxet de milh per la feste de Marteror et aixi medix pagan ua 
bacade en destac de ladite mayson de Vinhau (suivent les clauses finales).
Analyse :
Le 9 mars 1527 (soit 1528 de notre calendrier), Bernat de Vignau de Sainte-
Colome, seigneur (senhor) propriétaire de la maison de ce nom a vendu une 
pièce de terre dans le finage de ce lieu, quartier des bordes, pour y faire une 
maison et la peupler, à Viven de Saint-Faust et à son gendre Gracian d’Eslayou, 
époux de sa fille Mondina, pour la somme de quinze florins. Sans porter préju-
dice aux droits du seigneur de Sainte-Colome, les acquéreurs verseront chaque 
année à la Noël au vendeur un fief (fiu) de dix sols, plus un boisseau de mil 
à la Toussaint ; ils paieront une bacade* sur le contingent alloué à la maison 
Vignau.
Commentaire :
Le verbe vendre ne doit pas tromper, il correspond à une opération 
d’acapte*. En effet, les quinze florins constituent seulement un droit d’entrée, 
indissociable du paiement d’un cens perpétuel modique nommé fief (fiu), qui crée 
entre ces deux paysans un lien de même nature qu’entre seigneur et tenancier. 
Il s’agit ici de fonder une nouvelle maison : ainsi est créé un botoy (ou boutouy). 
Antérieurement au XIIIe siècle les botoys, dont les droits n’étaient pas spécifiés 
par écrit, restaient dans une situation de servage domestique, totalement 
médiatisés par les maisons mères. Avec un tel acte, le preneur devient quasi 
propriétaire de son bien et se voit offrir, pour sa maison, un droit de dépaissance 
limité pris sur celui de la maison mère.
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(surveillants des moulins), sept estimateurs des domma-
ges, plus deux gardes de la discipline pastorale à Jaut… 
Sans compter le menu peuple des gardiens de troupeaux. 
Et il a ainsi fallu presque aussitôt instaurer un système de 
contrôle de cette pléthore de surveillants. 
Vers la fin du XVIe siècle, pour assurer un meilleur 
gouvernement, mission fut donnée à quatre habitants de 
meter per escriut tout so qui necessari sera dans un livre 
de policias. En résulta un véritable code rural55. Pour finir, 
les registres de jugements de police de la fin de l’An-
cien Régime, qui font pleuvoir les amendes (boalères) à 
l’encontre des délinquants et des « rebelles », reflètent 
une société de surveillance omniprésente et tatillonne56.
Nous avons beaucoup sollicité les actes judiciaires 
et les textes normatifs. Sans doute aurait-il fallu insister 
davantage sur la souplesse multifonctionnelle de l’écritu-
re. Compromis fondateur, pur outil de gestion, mais aussi 
composante d’une démarche mémorielle combinant l’écrit, 
la parole, le geste, la marque matérielle. Les procès-verbaux 
d’abornement relèvent de cette catégorie. Ils abondent, on 
le sait, dans les cartulaires d’Ossau. En voici un, concernant 
notre communauté, particulièrement illustratif. 
En 1518, pour protéger les intérêts d’un seigneur 
mineur, il fut procédé, dans un esprit consensuel, à un 
abornement général du finage entre propriétés privées et 
terres communes (seigneuriales) afin d’éviter la tendance 
au grignotage de celles-ci57. Une commission, éclairée 
par quelques vieillards de plus de quatre-vingts ans, 
fut chargée de l’opération. L’enchevêtrement était tel, 
surtout près du bourg, qu’il ne fallut pas moins de cent 
onze bornes : quelques termis antics, qu’il fallut rénover, 
des bornes nouvelles pour la plupart, souvent sommaires. 
Seul le descriptif topographique du document écrit, 
extrêmement précis, a pu faire de ce fragile marquage 
une référence relativement durable.
C’est avec Castet, passage obligé vers des pâturages 
partagés, que les conflits ont été les plus fréquents, et ce 
jusqu’à une époque récente. Une de ces escarmouches 
illustre une réelle virtuosité dans la gestion d’une situa-
tion de crise par le recours à l’instrument écrit58. En 1546, 
Ramonet deu Gogt, berger de Sainte-Colome, conduit le 
troupeau vers la montagne de Jaut. En traversant Castet 
il est arrêté par cinq ou six hommes de ce village pour 
des motifs sanitaires. Il proteste : de tout temps il y a 
Fig. 15 : Au sommet  
de la moraine qui domine 
la plaine d’Arudy, et tout 
à l’extrémité du territoire 
communal, la bielle  
de Sainte-Colome 
(autrement désignée 
comme « bourg »,  
ou « village ») correspond  
à la partie agglomérée  
de l’habitat qui prend  
la forme d’un village  
casalier en s’adaptant  
à une topographie  
en dénivelés  
(photo Jeanne et Jean-Paul 
Valois).
51. ADPA, E 1885.
52. ADPA, Ste-Col., CC 1. 
53. ADPA, Louvie-Juzon, DD 1. 
54. ADPA, Ste-Col., CC 1. 
55. ADPA, Ste-Col., HH 2. 
56. ADPA, Ste-Col., FF 14, DD 21. 
57. ADPA, Ste-Col., DD 1. 
58. ADPA, Ste-Col., DD 7. 
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eu liberté de passage. Rien n’y fait. Il se met alors à crier 
biafore* ! Accourt Arnaud de Lavigne, le procureur de 
Sainte-Colome, qui prie poliment les agresseurs de lais-
ser passer le bétail. Refus. Il est alors demandé au coad-
juteur du notaire du Vic d’en Bas de dresser sur-le-champ 
un constat écrit, qui est transmis au sénéchal de Béarn. 
Lequel confirme la liberté de passage, assortie de l’obli-
gation d’avertir en cas de présence de bétail malade. La 
providentielle disponibilité des intervenants trahit une 
affaire préméditée pour une mise en scène devant mar-
quer les mémoires.
Abus et limites de l’instrument écrit
Cette virtuosité a son versant négatif. Une certaine 
arrogance, un usage froid de la mauvaise foi, le recours à 
la tricherie59. Et ce à différents niveaux. En 1682 apparaît, 
au sein de la communauté, le délit de vol de documents 
publics60. En 1760, la communauté de Louvie-Juzon, 
exaspérée, demande à l’official d’Oloron d’exiger par 
monitoire que les besis de Sainte-Colome « retrouvent » 
un document d’arpentage de 1518 qui avait été escamoté 
dans le cadre d’un procès les opposant. Il le sera, juste 
avant que tombent les sanctions ecclésiastiques61. 
Souvenons-nous qu’en 1429 la besiau avait vertueu-
sement fait procès au seigneur d’avoir subtilisé un docu-
ment ! L’écriture, ainsi dévoyée par l’esprit de chicane, 
a pour effet pervers de faire rebondir sans fin les conflits. 
L’apaisement des querelles par des gestes symboliques 
ou des rituels excitait certainement moins l’esprit de 
revanche.
La solidarité de la communauté est un fait indéniable, 
mais les documents n’en dissimulent pas les limites, en 
quelque sorte structurelles. D’un côté, la sollicitude envers 
les pauvres est maintes fois attestée, de l’autre l’inégalité 
d’accès aux ressources naturelles entre maisons est jugée 
naturelle. Ainsi, au printemps, le casaler a-t-il droit de 
mettre à paître deux bœufs dans les prairies, et le botoyer 
un seul. La communauté reste un syndicat de chefs de 
maisons dominantes62.
Contrairement à celle du village limitrophe de Louvie-
Juzon, la documentation de Sainte-Colome ne fournit 
que peu de données sur la question sociale majeure du 
XVIe siècle : la turbulence des cadets, à l’origine d’une 
véritable « guerre paysanne63 ». Ceux-ci, exclus de l’héritage 
principal en vertu du droit d’aînesse en vigueur, se sont 
affirmés comme une force sociale rivale de celle des chefs 
des maisons casalères en s’implantant à la périphérie du 
finage, dans le bourdalat. Pour aller vite, le bourdalat, 
ou pays des bordes*, est un paysage d’habitat collinaire 
dispersé correspondant, pense-t-on généralement, à un 
peuplement tardif par des cadets. Mais, à Sainte-Colome 
du moins, les faits paraissent plus complexes.
Le territoire de Sainte-Colome comporte, au nord, 
une part de l’écharpe du bourdalat qui s’étend largement 
sur les paroisses limitrophes. Dès le milieu du XVe siècle, 
la communauté est présentée comme duale (la bielle et 
las bordes64, fig. 15 et 16) et cette dualité sera constamment 
réaffirmée, sous des vocables différents. S’agit-il d’un 
peuplement de cadets récent ? Pour partie seulement : 
la présence de l’abbaye laïque atteste qu’a existé là un 
noyau de peuplement ancien. Très tôt, et jusqu’en 1789, 
le bourdalat a joui d’une représentation spécifique, 
à égalité avec le bourg. Il rassemble les quartiers de 
Hoges et de Lys (Lis), avec des maisons qui comptent 
Fig. 16 : Le bourdalat, ou 
quartier des bordes, avec 
son habitat dispersé, son 
bocage à larges mailles, 
ses exploitations-blocs, 
fait un contraste saisissant 
avec le quartier du bourg 
caractérisé par la dispersion 
des parcelles 
(photo  Didier Peyrusqué, 
Parc national des Pyrénées).
Fig. 17 : Au XVIIIe siècle, 
l’édification à Lys d’une église 
dédiée à l’Assomption, centre 
d’une nouvelle paroisse, 
constitue une étape décisive 
dans la sécession des quartiers 
du bourdalat, achevée en 1858. Sa 
localisation suggère une histoire 
bien plus longue. Elle est bâtie 
juste en contrebas de la maison 
nommée Badie du haut (en haut 
à gauche), héritière de l’abbaye 
laïque, probable berceau de 
la seigneurie de Sainte-Colome, 
et demeurée son centre jusqu’à 
la Révolution (photo Jeanne 
et Jean-Paul Valois).
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Fig. 18 : Plan de partage  
de la montagne de Jaut entre 
Sainte-Colome et Lys établi  
en 1873. L’érection de Lys  
en commune indépendante,  
en 1858, impliquait un partage  
des différents terrains  
et droits pastoraux.  
Ce partage fut long  
à réaliser tant l’enjeu était 
important et les droits entre 
différentes communautés 
enchevêtrés. ADPA, E dépôt 
Sainte-Colome 3 D 1  
(photos Jean-Marc Decompte, 
Département des Pyrénées-
Atlantiques, et Anne Berdoy).
parmi les plus notables du village, et il s’est doté d’un lieu 
de rassemblement communautaire particulier, au lieu-dit 
Lou cassou de Pomarou65.
C’est aussi dans le bourdalat que, à partir du XVe siècle, 
s’est engouffré l’investissement bourgeois dans la terre, 
avec ses effets dissolvants. Vers la fin du XVIe siècle de 
premières lézardes apparaissent dans la solidarité avec 
la besiau. A pris pied dans le bourdalat une bourgeoisie 
non résidente, principalement d’Oloron, qui rechigne 
à se plier à la discipline vicinale66. Au XVIIe siècle, 
trois bordes de ce quartier (Pindat, Lelion, Lauquer) se 
liguèrent pour se désolidariser des règles pastorales 
communes puis, tous calculs faits, réintégrèrent 
l’organisation communautaire. Pour mieux défendre ses 
intérêts d’entrepreneur, Jean Pindat tenta en 1632 de 
se faire élire jurat du bourdalat mais fut récusé67. Vingt 
ans plus tard, son fils Bernard, en position de créancier 
59. ADPA, Ste-Col., FF 17. 
60. ADPA, Ste-Col., İİ 1. 
61. ADPA, Ste-Col., FF 13. 
62. ADPA, Ste-Col., HH 2. 
63. Desplat, 1993, p.169-171. 
64. ADPA, Ste-Col., BB 1. 
65. ADPA, Ste-Col., BB 2 (1652). 
66. ADPA, Ste-Col., DD 17, DD 18. 
67. ADPA, Ste-Col., DD 21. 
68. ADPA, Ste-Col., BB 2. 
69. Fourcq, 1979.
de la besiau, se plut à se venger de cette humiliation68. 
Au-delà de cet épisode, la dissymétrie des modes de 
vie et des intérêts, elle-même superposée à une très 
ancienne dualité, perdura et évolua inexorablement en 
ligne de fracture. On sait que, pour finir, le bourdalat fit 
administrativement sécession en 1858 pour constituer la 
commune de Lys (fig. 17). S’ensuivit un partage des biens 
communs, dont la montagne de Jaut69 (fig. 18).
Un demi-millénaire durant, le recours à l’acte écrit 
avait contribué à affirmer, défendre et renforcer la 
besiau de Sainte-Colome comme personne morale face 
aux communautés voisines et face à ses seigneurs. 
Pourtant, cette culture écrite partagée, conjuguée avec 
des intérêts économiques communs, n’avait pas réussi à 
créer durablement un sentiment d’appartenance à une 
« petite patrie ».
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La montagne a une histoire, des chercheurs la racontent
L’histoire du pastoralisme a longtemps été considérée comme immuable depuis des millénaires. Pourtant, 
les recherches initiées depuis une trentaine d’années remettent en question l’apparente stabilité des pratiques 
pastorales dans les Pyrénées. Pour cela, il faut reconstituer l’environnement des temps passés, chercher les 
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